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Spraggett 
Youssoupov: 
partie nulle
Québec (PC)

Le Soviétique Artour 
Youssoupov, grâce à sa 
maîtrise des noirs, a réus­
si hier à résister a la vigoureuse 

attaque menée par le Montréa­
lais Kevin Spraggett et à entraî­
ner une partie nulle au 5 le coup.

Les deux champions se re­
trouvent donc avec chacun qua­
tre points après huit parties.

Le vainqueur de la quart de 
finale sera donc déterminé de­
main au cours d’une série de 
parties-suicides destinée à pro­
duire un vainqueur. •

nj

Lss marmottes 3
Le traité de libre échange n'a pas 
empêché deux marmottes, en ce 
traditionnel 2 février, de faire des 
prévisions météorologiques 
opposées pour le Canada et les 
Etats Unis.

Sainte Monique 3
le maire démissionnaire de Sainte 
Monique paroisse, M. Gratien 
Bourgeois, estime avoir effectué du 
bon travail durant les 15 mois qu'il 
a été en poste, et cela malgré les 
relations difficiles avec la 
secrétaire trésorière.

t * *

Renaud 12
Comme prévu, Renaud n'a pas 
manqué les Anglais, hier soir. Mais 
comme massacre, on s’attendait à 
pire. Une seule ombre au tableau: le 
son.
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Hvdro-Québec songe à construire une toute nouvelle centrale tout près de Cientillv II.

À proximité de Gentilly II, à Bécancour

Une nouvelle centrale
Claude Savarv
Trois-Rivières

H
ydro-Québec songe à cons­
truire à Bécancour, à pro­
ximité de la centrale nu­
cléaire Gentilly II, une nouvelle 

centrale à turbines à ga?, suscepti­
ble de répondre à la demande crois­
sante d’énergie du bassin industriel 
de cette région.

Le projet, qui est évalué actuel­
lement à $22 millions, permettrait

d’ajouter environ 150 mégawatts à 
la puissance actuellement disponi­
ble. Par comparaison, la centrale 
nucléaire Gentilly II a une puissan­
ce de 685 mégawatts.

M. Mathieu Lavallée, du bureau 
d’administration des projets et étu­
des d’Hydro-Québec à Montréal, a 
confirmé au Nouvelliste, hier, 
qu’une étude de faisabilité était en 
cours sur l’opportunité de construi­
re cette nouvelle centrale dont le 
fonctionnement, par turbines à

ga/. serait de conception tradition­
nelle. «C e n’est encore qu’un axant 
projet», a-t-il déclaré prudemment, 
en soulignant qu’Hydro-Québec 
veut ainsi planifier les besoins fu­
turs du pare industriel de Bécan­
cour.

C et ajout de 150 mégawatts per­
mettrait également de répondre a la 
demande de pointe pendant la pé­
riode hivernale, pour la région de 
la basse Mauricie. «Je ne peux xous 
donner d’ordre de grandeur en ee

moment parce que nous étudions di- 
xerses hxpotheses et dixers txpes de 
turbines, mais il est exident, a indi 
que M Lavallée, que cette puissan 
ce additionnelle permettra d’assu­
mer les pointes qui pourraient se 
produire dans la région.» Selon M 
I avallée toujours, cela permettrait 
de rendre le réseau encore plus fia­
ble.

On ne sait pas quand une déci­
sion définitive de construire sera 
prise. «( es informations ne dexaient

pas circuler a ce moment-ci», a lait 
saxon M. 1 avallée qui a cependant 
donné à entendre qu’Hydro-Qué- 
bee ferait connaître des détails plus 
officiels dans quelques semaines.

Par ailleurs, 1 e Nouvelliste a 
appris que l’architecte trifluvien, 
Michel Pellerin, tiavaillait actuel­
lement sur des plans relativement à 
ee projet «Oui, je travaille sur un 
projet de ce genre, mais je ne peux 
vous en dire davantage», a t il tout 
simplement deelar< •

Entrevue exclusive au Nouvelliste

Paul Desmarais 
rassure les employés 
de la Consol
Marcel Aubry
Montréal

L
e président de Power Cor­
poration du Canada, M. 
Paul Desmarais, s’est mon­
tré rassurant, hier, envers les em­

ployés des trois usines de la Con- 
solidated-Bathurst de la Mauri- 
cie.

Commentant la récente enten­
te, suivant laquelle le géant ca­
nadien des pâtes et papier passera 
sous contrôle américain, M. Des­
marais s’est dit moralement con­
vaincu que le président et chef de 
la direction de Stone Container, 
M. Roger \V. Stone, ne fera pas 
de mise à pied, ni de fermeture 
d’usines, pour la bonne et simple 
raison qu’il n’a pas intérêt à le 
faire.

Dans une entrevue exclusive 
(une chose rarissime, selon son 
entourage) accordée au Nouvellis­
te, hier, à son bureau de la Tour 
de la Bourse, Place Victoria, à 
Montréal, le président du conseil 
et chef de la direction de Power 
Corp. a affirmé qu’il n’aurait «ja­
mais vendu ccs usines-là pour liqtii 
der la compagnie.» Selon lui. Sto­
ne Container est là à long terme, 
comme ce fut le cas pour Power 
Corporation.

Accompagné de son fils, An­
dré, vice-président de Power Cor­
poration, M. Desmarais a sou­
tenu que la compagnie américai­
ne, dont le chiffre d’affaires est 
de $4,4 milliards, avait fait un in­

vestissement très sérieux. Il est 
évident, à son avis, que M. Stone 
a décidé d’investir dans Consol 
«parce qu’il a confiance qu’il fait 
un bon placement et parce qu’il a la 
conviction que l'entreprise qu'il 
achète vaut le prix qu'il a payé.» 
Le financier canadien a réitéré sa 
certitude que le fait de faire affai­
re avec quelqu'un qui avait assez 
confiance pour investir près de $3 
millards dans une entreprise de 
chez nous, constituait un apport 
pour notre économie.

Consolidated-Bathurst exploi­
te entre autres huit usines de pâtes 
et papier au Canada et au Royau- 
ne-Uni. Cinq de ces usines sont si­
tuées au Québec.

Selon M. Desmarais, même si 
M. Stone a intérêt à développer 
l’entreprise de la même manière 
que Power l’a fait, au cours des 
deux dernières décennies, ça ne 
veut pas dire qu’il ne sera pas 
obligé, à un moment donné, de 
fermer une machine à papier pour 
la remplacer par une autre, ou en­
core par un autre produit. «Nous, 
on le ferait, et j'imagine qu’il xa 
certainement essayer de diriger 
son affaire pour faire le maximum 
de profits qu'il peut faire, tout en 
tenant compte du fait qu'il a une 
main-d'œuvre et des syndicats 
qu'il doit respecter.»

Par ailleurs, comme les usines 
de la Consol sont complémentai­
res à celles de la compagnie ame 
ricaine, dont le siège social se

I e président de Power Corporation, M. Paul Desmarais, a accordé une entrevue au Nouvelliste, 
hier, à son bureau de Montréal. Il était accompagne de son Ills. \ndré, vice président.

'f# V-V -W.v

trouve a ( hieago, M Dcsmarais 
croit que «ça xa rendre l’affaire en­
core plus forte à long terme.»

Pour ee qui cm des usines de la 
Mauricie, le président de Power 
Corp. a soutenu qu’elles étaient 
en très bon état. A l'appui de cet­
te affirmation, lui et son fils, An­

dré, ont mentionné que 86rn du 
cash-flow (marge brute d’auioti 
nancement) axait été réinvesti 
dans l'ensemble des usines depuis 
le début. Lncorc cette année, un 
programme de prés de $450 mil­
lion' a été prévu pour la modet 
nisation des usines de la Consol.

Power pourrait il réinvestit 
dans un autre domaine eu Mau 
ricic? «C ’est tout à fait possible», 
répond M Desmarais, en vantant 
la main-d’oeuvre régionale, mais 
en prenant bien soin de préciset 
qu’il n’a pas de projet précis a an 
noncct a ee mon eut . •

Pensée
Rien ne Datte les gens davantage 
que l’intérêt que l'on prend, ou 
semble prendre à leurs propos.

PIÈCES
- LAVEUSE - SÉCHEUSE

- CUISINIERE
- HÉERlGERATEUA
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L'obligation de «la boucler»: c'est inconstitutionnel
Calgary (PC)

U
n juge de la Cour du Banc 
de la Reine de l’Alberta a 
statué hier que la loi ren­
dant obligatoire le port de la cein­

ture de sécurité dans les véhicules 
automobiles était anticonstitution­
nelle.

L’appel avait été logé en novem­

bre mais le juge Arthur I utz a fait 
part de sa décision seulement hier 
après-midi à Calgary.

«Il est évident que des blessures 
peuvent être causées, nu sont eau 
sees, à la suite du port de la ceinture 
de sécurité», a-t-il déclaré dans son 
jugement de 30 pages. «Le risque 
est peut-être faible mais il contre­
vient à l'article 7 de la Charte des 
droits», a ajouté le magistrat.

M. Kim Mater, qui contestait 
cette loi imposée le premier juillet 
1987, estime qu’elle contrevient à 
la C harte des droits. Selon lui, des 
blessures peuvent être causées pat 
des ceintures de sécurité même si el­
les sont utilisées adéquatement

André Ouellette, l'avocat de 
Kim Maiet, a indique que les Al 
bertains ne devaient pas ignorer

pour autant les panneaux deman­
dant de boucler lent ceinture

1 e gouvernement provincial 
pourrait appeler de cette décision 
en Cour d’Appel de l’Alberta. I a 
cause pourrait éventuellement se 
retrouver devant la Cour suprême. 
Avec l’Ile-du-Prince Edouard. 
I’ Mbcrta fut la dernière province a 
rendre obligatoire le port de la
ceinture de sccuriti •*

Sourire
Dans un musée «Le sourire de la 
Joconde me rappelle ma femme 
quand elle pense que ie mens »

Pour un REtR 
qui a de 
l'avenir

ScotiaMcLeod
373 3303 1 800 bfi? 94b3
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Gagnon animera la soirée des Juno
Toronto (PC)

■ 1 e groupe country teinti. de 
ia// Blue Rodeo, qui attendait 
impatiemment un trophée pour 
son premier microsillon, est en 
lice pour cinq trophées Juno, 
edition 19X9, a annoncé mercre­
di l’Académie canadienne du 
disque.

Du Québec, on trouve les 
noms de Daniel Lavoie, men­
tionné dans la catégorie de la 
meilleure production, ainsi que 
ceux de Céline Dion et de Jo­
hanne Blouin, en competition 
pour (e trophée décerné a l'intet 
prête de Tannée.

Le poète, compositeur et 
chanteur l éonard Cohen a été

choisi dans le groupe de concur 
rents au trophée du meilleur 
chanteur. I ait exceptionnel, cet­
te année on ne trouve pas le nom 
du rocker montréalais Corey 
Hart dans cette catégorie.

I es trophées Juno seront dé­
centes au O'Keefe Centre, de 
Toronto, le 12 mars. 1 "anima­
teur du spectacle retransmis en 
direct sur les ondes de CBC sera 
l’imitateur Louis-Philippe Cui- 
gnon.

Blue Rodeo, avec son micro­
sillon “Outskirts” et son 45 
tours “Try”, est en competition 
pour les trophées de la meilleure 
chanson, du meilleur ensemble 
et d’artiste de Tannée. Deux 
membres du groupe, Jim Cuddy 
et Greg Keelor, sont en plus ad­
missibles au trophée du meilleur

André-Philippe Gagnon faisant mine de cacher un trophée dans 
sa teste.

compositeur.
1 ’Académie canadienne du 

disque a décerné ses Junos la 
dernière fois à l’automne 1987.

Ce sont des personnes prove­
nant de l’industrie du disque qui 
choisissent par vote les candi 
dais aux divers trophées, saut 
ceux éligibles au trophée de Tar- 
tiste de Tannée, dont le choix est 
conf ié au public.

Le groupe Glass Tiger, dont le 
microsillon “Diamond Sun” 
s'est vendu à plus de 200,000 
exemplaires au Canada, est en 
lice dans quatre catégories, soit 
celles du meilleur microsillon, 
meilleur ensemble, artiste de 
Tannée et meilleure chanson.

Le nom du rocker Robbie Ro­
bertson revient aussi à quatre re­
prises, soit dans les catégories 
du meilleur microsillon, du 
meilleur chanteur, d’artiste de 
Tannée et de la meilleure pro­
duction.

Robertson doit en plt^ être 
élu au Panthéon de la musique 
populaire canadienne, avec le 
groupe I he Band.

A été aussi mentionnée dans 
trois catégories: Rita MacNeil, 
avec le microsillon “Reason To 
Believe”.

Dans la catégorie de la meil­
leure chanteuse, on trouve en 
plus des noms de Céline Dion et 
de Johanne Blouin, ceux de 
MacNeil, de K.D. Lang et d’ An 
ne Murray.

En plus de Cohen et de Ro­
bertson. en lice pour le trophée 
du meilleur chanteur, il y a Bru­
ce Cockburn, David Wilcox et 
Neil Young.

Avec Blue Rodeo et Glass Ti­
ger en compétition pour le tro­
phée du meilleur groupe, sont 
mentionnés: Honeymoon Suite, 
Rush et Tom Cochrane and Red 
Rider.

Autre nom dont on note Tab- 
sence cette année, celui de la su­
pervedette Bryan Adams, qui 
d’ailleurs n’a pas publié de nou­
veau microsillon •

\/

Renaud n'a pas trop 
massacré les Anglais, 
sauf Miss Maggie...

VENDREDI À DIMANCHE

SUPER
LE GROUPE

CITY 
LIMITS

POUR LA DANSE

Brigitte Trahan
Trois-Rivières

■ C’est une salle Thompson com­
blée en majorité de jeunes qui a as­
siste au spectacle de Renaud, hier 
soir. Ici et là, dans la salle, briquets 
et feux de Bengale s’illuminaient 
pour le saluer, en particulier dans 
les moments «chauds» où la langue 
française, la loi 101 et les Anglais 
devenaient les éléments dominants 
de la représentation.

On s'attendait à ce que Renaud 
mette le paquet de ce côté-là d’ail­
leurs, mais il n'y a pas eu d’exagé­
ration. Renaud n’est pas un révol­
té. Les injustices sociales, qu’elles 
soient du côté de la langue, des ré­
volutions ou de la race, il les prend 
plutôt avec humour. D'une certai­
ne façon son message se trouve à 
cogner autant, sinon plus. On n’a 
qu’à penser au malheur qu’a fait sa 
fameuse chanson «Miss Maggie» 
où il est question de Mme That­
cher, celle qu’il a présentée, hier 
soir, comme étant «la véritable 
maudite grosse Anglaise.»

insolent Renaud? \ucun doute

là-dessus et même, avec la compli­
cité d’un trio de choristes assez 
comiques, une petite pointe vulgai­
re. Ce trio a pris un minute d'ail­
leurs pour exécuter un petit air qui 
rappelait vaguement le bon temps 
de Simon and Garfunkel et qui a 
presque volé la vedette à Renaud.

Évidemment, ce dernier n’a pas 
manqué non plus d’émettre son 
opinion sur la loi 178. «C 'est sim­
ple, ce que vous devriez faire, c'est 
permettre l'affichage en français à 
l'intérieur et mettre les Anglais de 
hors!»

Mais Renaud ne cause pas juste 
politique. 11 sait aussi toucher droit 
au coeur. Sa chanson «En cloque», 
une expression française qu’il ex­
plique à son public en mimant une 
femme enceinte, était d’une grande 
tendresse à cause des mots de style 
gavroche qu’il a le don d’employer 
partout.

Une seule ombre au tableau dans 
ce spectacle: le son. Les mots ne 
sortent pas clairement, ce qui rend 
l'écoute des chansons assez frus­
trante. Un ennui de micro est venu 
s’ajouter à cette lacune en début de 
spectacle. •

CINE-CAMPUS
présente

CE SOIR
EN SOIREE SPECIALE 

à 18H30 et 21h
ciné-campus

DE BRUIT ET DE FUREUR
Fiance. t987. Qrame social écrit et réalisé par Jean Claude BRISSEAU. Image: Romain WINDING 
Interprétation: Vincent GASPERITSCH. François NÉGRET Bruno CREMER, Fabienne BABE, Lisa 
HEREDIA Couleur. 95 minutes 
Après la mort de son pere Bruno, un adolescent de quatorre ans. viens habiter cher sa mere dans 
une tour à logements multiples de la banlieue parisienne Laissé à lui même, Bruno se lie d'amitié 
avec Jean Roger Ids d un père violent. Pour compenser I absence quasi régulière d'une mère trop 
occupée Bruno se retugie dans ses reves alors que Jean Roger poursuit une montée dans la délin 
quance
Jean Claude BRISSEAU n'a pas besoin de se défendre Son film le fait magistralement pour lui. Loin 
d'encourager la violence aveugle gui fait flèche de tout vivant, il suggéré qu'un peu de pistice pout 
rail venir à bout de situations dégradantes il sous entend que 'e coupable pourrait se trouver en 
chacun de nous

m ST LAURENT

5uper CAR DE LA MADELEINE
Jamck BEAULIEU, SequencesTEL: 376-2286 

\ \ Y RENSEIGNEMENTS: 373-4211

LA GRANDE SAGA ENFIN PRESENTEE 
EN UNE SEULE VERSION!

“Voilà enfin un film québécois qui possède le souffle des
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TISSERANDS POUVOIR

UNE COMÉDIE
A U DIMENSION DU COSMOS
Il a épousé une femme 

KXTRAordinaire... 
Une UXTRAterrestre !

G "

‘Sympathique, drôle et charmant !’
I.rrl W*cf (.non MOtNINU *MI UK ^

" \rnold et Danny 
forment le couple 
le plus étrange 
de l’année !"

' < ««y. . r h

Ma belle-mère 
est une 

extraterrestre
VERSION FRANÇAISE DE

My Stepmother Is An Allen

"Deux fois bravo !"
xlMkll K t Ht It t

"Divertissement 
garanti, cascade de 

rires a l’appui !"
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Aujourd’hui
Arts visuels
■ — «Shawi mort ou vif». 
Oeuvres d’une quarantaine d’ar­
tistes. Au Centre culturel de 
Shavvinigan jusqu’au 8 février. 
Du lundi au dimanche de 19h 30 
à 21 h 30 et les samedis et diman­
ches en après-midi de I4h à 16h.
— Collection d’oeuvres d’art de 
l’Union-Yie. Au musée Pierre- 
Boucher du séminaire Saint-Jo­
seph jusqu’au 27 février. Du 
mardi au dimanche de 13h 30 à 
16h 30 et de I9h à 21h 30.
— Artistes de la galerie Gala du 
1260 de la rue Notre-Dame, 
1260. Du mercredi au dimanche 
de 13h30 à !7h. Les jeudis et 
vendredis soir de 19h à 21h éga­
lement .

Peinture
■ — Oeuv res récentes du pein­
tre et aquarelliste Claude Mat- 
theau. A son nouvel atelier-gale­
rie du 835 Saint-Pierre, coin 
Saint-Lrançois-Xavier. Les lun­
dis, mardis et mercredis de 19h à 
21 h. Les jeudis et vendredis de 
!8h à 21h et les dimanches de 
!4h à 17h
— «Faces et profils» de Ray­
mond Croteau et oeuvres récen­
tes de Jean-Léon Paulus. Jus­
qu’au 12 février à la galerie du 
Parc du manoir de Tonnancour. 
Du mardi au dimanche de 14h à 
17h et les jeudis et vendredis soir 
de 19h 30 à 22h.
— Exposition de Gigi Perron. 
Jusqu’au 28 février à l’Embus­
cade de la rue Badeaux. Tous les 
jours à partir de midi.
— Oeuvres des artistes de la ga­
lerie L’Heureux de la terrasse 
Turcotte. Du mardi au vendredi 
de midi à 16h 30 et les samedis et 
dimanches de 13h 30 à I6h 30.
— A la galerie I e Florilège du 
3560, 50e avenue Sainte-Flore, 
exposition des artistes de la gale­
rie. Sur rendez-vous les trois 
premiers jours de la semaine 
(538-1335) et ouvert les jeudis et 
vendredis de 19h à 21h de même 
que les samedis et dimanches de 
I4h a 17h et de 19h à 21h.

Muséologie
■ Croyez-vous au père Noël? 
Exposition thématique sur l’his­
toire du légendaire personnage 
et sur les jouets d’hier et d’au­
jourd’hui. Au Musée des Reli­
gions de Nicole!. Tous les jours 
de 13h à 17h excepté les lundis. 
Jusqu'au 19 mars.

Photographie
■ «Curiosité: le chercheur de 
trésors», exposition de Robert 
Pelletier. Jusqu’au 5 février à 
Là Galerie 75 Saint-Antoine. Du 
lundi au dimanche de 14h à I7h 
et les jeudis et vendredis soit de 
19h à 21 h.

Métiers d'art
«Hors série 2», exposition 

organisée par le Conseil des mé­
tiers d’art de TOutaouais. A 
partir de ce svtir et jusqu’au 14 
février, au Centre culturel de 
Trois-Rivières. Chaque jour de 
midi trente à 17h et de 19h à 
22h.

Photographie
Exposition de Christian 

Chartray et de Bernard Corri- 
veau. Au café-bar /.énob de la 
rue Bonaventure jusqu’au 25 fé­
vrier.

Musique
Souper concert Prestige, 

avec le quatuor Laval. Ce soir à 
9h à la salle Rodolphe-Mathieu 

de TUQTR.

BRASSERIE
[ia ccteute

FONDUE
CHINOISE

LES JEUDIS ET VENDREDIS 
EN SOIRÉE

GRAND SPÉCIAL
• FONDU PARMESAN 

OU
POMME DE TERRE À LA 
JACQUES

• SALADE DU CHEF
• FONDUE CHINOISE
• TARTE, CAFÉ ou THÉ

1650$ 2 pers.
Bienvenue
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